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                  L’art et les manièresL’art et les manières d’être adhérent...  d’être adhérent...   

Sans vous, 
adhérentes et adhérents, 
nous ne serions rien !
Mais, il n’est pas toujours 
évident de savoir à quoi  sert 
l’adhésion.
Certains d’entre vous ont 
peut-être le sentiment de ne 
pas être très utiles. 
À ceux-ci nous pouvons 
affirmer qu’aucune adhésion 
n’est inutile ou superflue.
Sans vous, pas 
d’association, pas de 
présence sérieuse dans les 
débats avec les élus et les 
administrations, pas de 
légitimité pour nos salariés 
et nos bénévoles, pas 
d’actions suffisantes pour 
animer Lo Parvi.
400 adhérents, cela nous 
pose un peu.
Mais pour autant, il faut 
continuer et grandir et nous 
vous invitons à rechercher 
dans votre entourage de 
nouveaux adhérents, à 
convaincre du besoin d’agir 
pour notre environnement.
Nous aimons la nature et 
pourtant elle ne compte pas 
assez de  défenseurs. Trop 
d’intérêts variés viennent 
limiter nos efforts, écorner 
les efforts de protection, 
menacer la place déjà 
réduite laissée à la nature 
sauvage.
Adhérer c’est soutenir, c’est 
affirmer, c’est maintenir, 
c’est préserver.

Dans un deuxième temps, il 
est possible d’en faire plus 
au sein de l’association ; si 
vous vous en sentez le 
courage ou l’envie, il y a de 
la place pour aider au 
fonctionnement de nos 
commissions, pour proposer 
vos talents ou vos idées,

Nous tous

36 façons de faire la différence ………...

1 - Adhérer simplement (c'est déjà très utile)
2 - Candidater au C.A. (là ; c’est une mission)
3 - Devenir ‘Sentinelle de la nature’.
4 - Aider à la surveillance du site internet
5 - Assister, ponctuellement, à une réunion du CA, d'une commission ... (sur 
demande)
6 - Bricoler, réparer ; il y a toujours quelques besoins dans les locaux.
7 - Adapter ses pratiques de jardinage au réchauffement climatique.
8 - Collaborer à l'organisation du concours photos nature annuel
9 – Suivre et connaître un site naturel
10 - Consulter (dans un fauteuil !) ou emprunter un des 3000 ouvrages de 
notre bibliothèque naturaliste
11 - Contribuer aux enquêtes participatives naturalistes.
12 - Devenir secrétaire-adjoint(e) pendant un an, et plus si affinités...
13 – Poser des nichoirs chez soi ou dans des lieux stratégiques.
14 - Écrire des articles, pour la circulaire, pour le site internet.
15 - Entrer à la commission naturaliste (aucun diplôme exigé).
16 - Étoffer la commission circulaire.
17 – Se découvrir une affinité avec une espèce sauvage.
18 - Faire le ménage du local des bénévoles (une fois par mois au pire)
19 - Lire attentivement la circulaire (pour correction et suggestion).
20 - Participer au concours photo nature (accessible aux non-adhérents)
21 – Renforcer le groupe ‘Veille écologique’.
22 - Proposer un lieu ouvert au public pour l’accueil de nos expos photos.
23 - Recruter de nouveaux adhérents(es)
24 - Rédiger, après une sortie nature, un petit compte-rendu pour la 
circulaire    
25 - Rejoindre la commission bibliothèque
26 - S’initier à l’ornithologie
27 – Se pencher sur les méandres de l’aménagement du territoire
28 - Distribuer nos publications dans votre commune ( mairie, école, 
bibliothèque )
29 - S’inscrire à la commission « Forêts »
30 - S’intéresser à la commission Jardin&biodiversité
31 - Se former avec la Commission Forméduc
32 - Sortir avec le Club Nature ados (si vous avez entre 12 et 18 ans)
33 - Suivre, aimer notre page Facebook et partager nos publications (lo 
parvi)

34 - Tenir un stand sur un forum ou une manifestation
35 - Tourner des vidéos, faire des montages sur nos activités.
36 – User de diplomatie pour promouvoir la protection de l’environnement.

Nous vous laissons écrire la suite ; on devrait arriver à 50, non ?
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   Les bons extraits du Conseil d’Administration    

 du  10 Juin 2024, autour du marais du 
Sarradin

Le sujet principal de notre Conseil 
d'Administration était le marais de Sarradin, situé à Bouvesse-
Quirieu. Ce Conseil d'Administration a débuté dans les locaux 
de la CCBD par une présentation par Lény Rimbert des 
aménagements réalisés dans la zone humide du marais de 
Sarradin; il s'est ensuite poursuivi par une visite de terrain sur 
le site.

Le projet de restauration relève de la compétence 
GEMAPI (Gestion des Milieux Aquatiques et Prévention des 
Inondations) portée par la Communauté de Communes des 
Balcons du Dauphiné (CCBD) et s’insère dans une politique 
globale de gestion du bassin versant de la Chogne. 
Le marais de Sarradin était, à l’origine, un marais naturel, 
alimentant la Chogne par l’intermédiaire de 3 cours d’eau 
prenant naissance dans le marais, ainsi que des sources à 
proximité. Depuis son drainage dans les années 1970, pour la 
culture du maïs, le marais ne jouait plus son rôle de soutien 
du débit d’étiage de la rivière. Lors de la dernière décennie, 
avec les effets du changement climatique, la Chogne était 
devenue un cours d’eau intermittent à sec pendant l’été sur un 
linéaire significatif. 

Le terrain est propriété de la commune de Bouvesse-
Quirieu : la maitrise foncière étant détenue par une collectivité, 
ceci en facilite la gestion. 

L’inventaire initial faune/flore/habitats du marais, avant 
travaux, a été réalisé en 2017 par Fabrice Bassompierre, 
alternant en BTS Gestion et Protection de la Nature à Lo Parvi 
avec la participation de la commission naturaliste. 

Les travaux ont été réalisés en 3 lots (broyage, génie 
civil, installation des structures de régulation du niveau de 
l’eau) pour un coût de 46 694 € et financés en partie par 
l’agence de l’eau. 
Les travaux réalisés ont porté sur : 
La restauration hydraulique, 

La restauration de la végétation herbacée, 

La reprise d’une activité agricole pour éviter la fermeture du 
milieu : entretien par éco pâturage. 

La limitation du drainage du marais par l’implantation de 
systèmes de régulation du niveau de l’eau. 

L’entretien des ouvrages (3 déversoirs) alimentant les 
3 cours d’eau affluents de la Chogne est assuré par le 
technicien de rivière de la CCBD durant deux ans puis sera 
délégué à la commune de Bouvesse-Quirieu par convention. 
Un deuxième projet sur le bassin versant de la Chogne, 
encore à l’étude, concernera la partie Est du marais de 
Boulieu. 

LES BIENFAITS DE LA 
REMISE EN EAU D’UN 
MARAIS :
- RETROUVER UNE RIVIÈRE 
AU COURS RÉGULIER (LA 
CHOGNE)
- UNE SOURCE DISTANTE DE 
PLUSIEURS KILOMÈTRES 
RECOMMENCE À COULER
- RESTAURER UN 
ÉCOSYSTÈME COMPLET ET 
SA BIODIVERSITÉ.

LO PARVI - La Plume de l’Epervier n° 447 – Juillet- Août 2024 3



    Les chemins de la marche ...

Dans la circulaire précédente nous avions présenté quelques possibilités de promenades ; 
comme de la promenade à la marche, il n’y a qu’un pas, nous nous proposons de réfléchir 
maintenant à cette action première, si essentielle. La marche.
Sous des angles différents, quelques ouvrages abordent la question. 
 

« La vraie question est alors de voir en quoi 
la bipédie et la marche sont ce qui fait de 
nous des humains. (…) En effet, c’est bien la 
marche qui fait de nous des humains< ; C’est 
elle qui entraîne les corps et les pensées 
dans tous les domaines qui édifient la 
condition humaine : philosophie, religion, 
histoire, politique et aussi, science. Nous 
pouvons ainsi rappeler que tous les grands 
protagonistes des théories de l’évolution 
des espèces et de la diversité 
anthropologique comme ceux, plus tard, de 
la paléoanthropologie, étaient de grands 
voyageurs à pied, à cheval, et en bateau. 
Tous se sont confrontés aux pensées 
immobiles assises sur les trônes, les chaires 
et autres sièges : atrophie des fessiers et 
des lobes cérébraux ! » (La Marche p 44)

« Et je me rends compte aujourd’hui, en observant 
mes petits-enfants, combien la vie moderne a volé à 
nos enfants la liberté de courir à toutes jambes, 
comme l’évoque le titre d’un livre de Peter Sloterdijk, 
La Domestication de l’être. Toute domestication 
commence par celle du corps, comme le démontre 
l’oeuvre de Michel Foucault. On a coupé les jambes de 
nos enfants et, sans cette nécessité aussi ontogénique 
qu’ontologique offerte par notre évolution, que sera 
l’avenir de notre espèce ? » (ibid, p 32)

2. Pascal Picq  est paléoanthropologue au Collège de 
France. C’est donc une sorte de naturaliste qui  étudie 
l’évolution de la lignée humaine depuis ses origines. Il 
étudie l’apparition de la bipédie et voit dans la marche le 
trait fondamental de notre nature.

1. Pour commencer, et pour illustrer le fait que la marche est le fait naturel par 
excellence, qui nous rattache à l’animal, mentionnons le livre de Baptiste 
Morizot Sur la piste animale. Ce livre sur l’art du pistage, fait le lien entre le 
déplacement de l’animal et la quête de l’homme , chasseur ou observateur, 
qui marche sur les pas de la bête. Rencontre.

« Ce que la pratique du 
pistage rend perceptible, 
également, c’est que suivre, 
c’est marcher avec. Marcher 
devient un acte de médiation. 
Ni à côté, ni en même temps : 
dans les pas d’un autre qui 
suit son propre chemin et dont 
les traces sont autant de 
signes qui cartographient ses 
désirs – y compris le désir 
d’échapper à son pisteur. »
(préface p11)

« L’écartement des pieds indique une 
marche lente, parce que le pied 
postérieur se pose dans l’empreinte 
de l’antérieur. Plus l’ours accélère, 
plus le pied arrière avance devant 
l’antérieur. L’écartement des 
empreintes indique un individu 
particulièrement massif, peut-être un 
mâle (…) Le sentier ne laisse pas le 
choix. Il faut bien avancer, il faut bien 
le suivre : nous voilà en cortège, 
derrière le grand ours, montant vers 
la crête qui domine le lac. » p 54)

Proposé par 
Marc Bourrely
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 Les chemins de la marche ...  
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3. « Marcher n’est pas un sport », affirme François Gros. « La marche, on n’a 
rien trouvé de mieux pour aller plus lentement. Pour marcher, il faut d’abord 
deux jambes. Le reste est vain. Aller plus vite ? Alors, ne marchez pas, faites 
autre chose : roulez, glissez, volez. Ne marchez pas. Et puis marchant, il n’y a 
qu’une performance qui compte : l’intensité du ciel, l’éclat des paysages... » 
(p.8)
François Gros tout en convoquant d’illustres marcheurs (Stevenson, Rimbaud, 
Rousseau, Nietzsche..), développe tout ce qui fait de la marche une activité 
essentielle : la liberté, la solitude, le silence, l’énergie, le bien-être, etc...

Libertés : « D’abord, il y a la liberté suspensive offerte par une 
simple promenade : se délester du fardeau des soucis, oublier 
un temps ses affaires.(…) Avec la randonnée longue de 
plusieurs jours, s’accentue le mouvement de déprise (…) La 
marche seule parvient à nous libérer des illusions de 
l’indispensable « (p.11)

Solitudes : « Faut-il vraiment marcher seul ? (…) 
Être en compagnie oblige à heurter, empêcher, 
fausser le pas. Parce qu’il s’agit bien, en 
marchant, de trouver son rythme fondamental, et 
de le garder.(…) Pour autant, la solitude complète 
n’est pas obsolument nécessaire. Jusqu’à trois ou 
quatre, on peut encore marcher sans se parler.
(…) Au-delà de quatre, c’est une colonie, une 
armée en marche (…) p 79)

Élémentaire : « De quoi a-t-on besoin quand 
on marche ? (…) Le nécessaire, c’est un 
niveau au-dessous de l’utile. L’utile, c’est ce 
qui intensifie une puissance d’agir, augmente 
une production d’effets, accroît une 
compétence. L’inutile, le superflu, c’est tout 
ce qui demeure concédé à l’appréciation des 
autres ou à sa propre vanité ». (p 252)

4. Pierre Sansot : « Je ne sais jamais trop où un chemin me mènera et s’il me mènera 
quelque part. En revanche, je suis assuré de ce à quoi il me soustraira : à un 
assoupissement qui n’est pas une forme de sagesse, à la résignation, au repli sur soi – et 
la solitude qui parfois l’accompagne n’a rien d’amer : elle me restitue à ce qu’il y a de grave 
et doux en moi et demeure mon compagnon : le chemin. » (p 9)

«J’ai souvent évoqué dans 
ces pages les joies de la 
marche à pied. Néanmoins, 
j’ai tenu à mettre à l’honneur 
d’autres voies qui, de la 
même manière, nous 
prodiguent l’espace, le 
silence, l’apaisement. Les 
chemins de fer, les routes, la 
navigation m’ont procuré des 
bonheurs du même ordre. » p 
15 )

« Tu redeviendras poussière. » Est-ce là une menace, 
un rappel de notre modeste condition ou plutôt une 
espérance ? Poussière et non chair pourrissante ou 
ossuaire, car si la mort détruit, la vie alors dégrade. La 
genèse de la poussière nous apparaît avec moins de 
netteté que les grands événements naturels, telle la 
formation du plissement alpin. Il semblerait que la 
production en soit imperceptible et ininterrompu, qu’elles 
procèdent d’innombrables acteurs (…) Ce sont des 
graines qui voltigent et se déposent en ce chemin au lieu 
de le féconder, des feuilles mortes qui se nichent en ce 
linceul au lieu de devenir humus (...)

L’ouvrage qui nous a 
fourni l’image de 
couverture :
Le droit du sol.
En juin 2019, Étienne 
Davodeau entreprend, 
à pied et sac au dos, 
un périple de 800km, 
entre la grotte de Pech 
Merle et Bure.

Sans être exhaustif, d’autres 
ouvrages recommandables ; et ne 
négligeons pas Les rêveries du 
promeneur solitaire de Jean-
Jacques Rousseau.
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Asplénium trichomanes
(Doradille des murailles)

Sedum album (Orpin blanc)

Homalothécium sericeum

Hedera hélix (lierre)

Asplénium ruta-muraria

Cymbalaria muralis 
(Ruine de Rome)

Cerastium fontanum
(Céraiste des fontaines)

Xanthoria parietina 
(Parmélie des murailles) ou 
lichen encroûtant jaune,

L'Homalothécie soyeuse 
(Homalothecium sericeum) 
est une mousse de la 
famille des 
Brachythesiaceae. .
Elle tapisse les murets ou 
roches calcaires, parfois 
des arbres.

LE MUR DANS LA 
COUR DU LOCAL 
À TREPT
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   Bio Bibliothèque 

Géologie – Astronomie Astrophysique
✔ Le guide du géologue amateur / Alain Foucault
✔ Paléo-environnements / Hervé Cubizolle
✔ Astronomie, astrophysique / Agnès Acker
✔ Genèse: le grand récit des origines / Guido Tonelli
✔ Relativité générale : l'essentiel / Carlo Rovelli
✔ Le ciel au télescope: 110 observations essentielles à faire avec votre instrument / Carine Souplet
✔ Le guide de l’astronome débutant

Climatologie
✔ Climats: passé, présent, futur / Marie-Antoinette Mélières 
Milieux et paysages
✔ Faune forestière française: guide écologique illustré. 1, Mammifères, oiseaux, reptiles, amphibiens / Thomas Brusten
✔ La forêt: histoire, usages, représentations et enjeux / Stéphanie Thiébault
✔ Du désamour au désir, les haies reviennent de loin : dossier de la revue Pour n°247, décembre 2023 

Botanique
✔ Atlas des plantes de mauvaise vie: un herbier de l'infra-ordinaire / Olivia Molnar
✔ Mousses & hépatiques de France : manuel d'identification des espèces communes(3ème éd. enrichie)/ Vincent Hugonnot
✔ Les plantes bio-indicatrices et autres indicateurs pour comprendre son jardin / Jean-Michel Groult

Zoologie
✔ Atlas des mammifères sauvages de France. volume 3: carnivores et primates / Audrey Savouré-Soublet
✔ Vivre en castor / Rémi Luglia
✔ Cahier d'identification des poissons d'eau douce de France / Mathieu Derouch
✔ Guide des poissons de France: cours d'eau, lacs et étangs / Fabrice Teletchea
✔ Aide-mémoire de cécidologie: choix des zoocécidies de la Belgique / Jacques Lambinon
✔ Clé de détermination photographique des "punaises des bois" ou Pentatomoïdes de Belgique / Marie-Eve Charlot
✔ Clé de détermination photographique des "tigres" ou punaises Tingidae de Belgique et des régions voisines / 
Stéphane Claerebout
✔ Libellules & demoiselles de la Drôme / Jean-Michel Faton
✔ Hôtels à insectes: abeilles sauvages, bourdons & Cie au jardin / Mélanie von Orlow
✔ Le guide ornitho / Lars Svensson
✔ Reconnaître facilement les plumes / Cloé Fraigneau
✔ Reconnaître les chants d'oiseaux / Hannu Jännes
✔ Chants et cris des oiseaux de France / Stanislas Wroza
✔ Traces et empreintes / Alessandro Staehli 2ème éd. 

Jardin - Énergie
✔ Mon verger d'amateur / Michel Le Cocq
✔ Éloge de l'abeille / Christophe Gatineau
✔ Éloge du ver de terre n° 2 / Christophe Gatineau
✔ Sauver le ver de terre, l’un des premiers marqueurs de la biodiversité / Christophe Gatineau
✔ Les énergies: comprendre les enjeux / Paul Mathis
✔ La guerre des watts: transitions énergétiques et perspectives / Jean-Christian Lhomme
✔ La méthanisation agricole, une énergie qui sent le gaz ! De l’agriculture à l’énergiculture / Christophe Gatineau
✔ Peut-on encore manger des bananes ? L'empreinte carbone de tout / Mike Berners-Lee
✔ Sans transition : une nouvelle histoire de l'énergie / Jean-Baptiste Fressoz
De la réflexion naît l’action !
✔ Nature et préjugés: convier l'humanité dans l'histoire naturelle / Marc-André Selosse1

✔ L'inexploré / Baptiste Morizot
✔ Manières d'être vivant: enquêtes sur la vie à travers nous / Baptiste Morizot2

✔ Raviver les braises du vivant: un front commun / Baptiste Morizot
✔ Agir pour la biodiversité tout autour de vous: chez vous, dans votre jardin, dans votre quartier, sur votre lieu de travail, à l'école 
de vos enfants, sur votre commune / Jean-François Noblet
✔ Chroniques du train fou: plaidoyer pour la nature / Jean-François Noblet
✔ Manuel d'éco-résistance: journal de bord d'un écolo activiste / Jean-François Noblet
✔ De la réserve intégrale à la nature ordinaire : les figures changeantes de la protection de la nature: XIXe-XXIe siècles / Rémi 
Luglia
✔ Pour une écologie de l'attention / Yves Citton

Droit-Législation
✔ Comprendre simplement le droit de l'urbanisme / Yves Goujon
✔ Eaux & forêts, des fonctions de police judiciaire au service de la nature / Bruno Cinotti
✔ Polices environnementales sous contraintes / Léo Magnin

Des acquisitions récentes qui garantissent la bibliodiversité des intérêts et des lectures
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Agenda de septembre 2024
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  S o r t i e s  e tS o r t i e s  e t   b a l a d e s  .b a l a d e s  . . .. .

31

RÉUNIONS,   réunions réunions,  rÉuNiONS

Réunions de commissions
- Naturaliste : 2/9 à 18 h
- Forméduc : 11/9 à 14h
- Aménagement du territoire : 19/9 à 12h

C.A de Septembre
Lundi 9 septembre à 19 h

Ordre du jour :
- Projet de modernisation des ZNIEFF
- Point ‘adhésions’

La participation au C.A. est possible pour tous 
nos adhérents.

Mais il est bon de prévenir auparavant.

Découverte des criquets,
 sauterelles et grillons
Le 31 Août 9h - 12h

Entretien d’une tourbière à droséras
Le 25 septembre – 14 h à 17h

Aider à tenir un stand,
Lors des forums des associations,

C’est l’occasion !

- le 31 Août, 9 h – 13 h à Dizimieu
- le 1er septembre, 9 h – 12 h à Trept
- le 1er septembre, 9 h – 13 h à Crémieu
- le 6 septembre, 17 h – 20h 30 à Morestel
- le 7 septembre, 9h – 12 h à Frontonas
- le 7 septembre, 9h– 12h30 Aux Avenières
- Le 7 septembre, après-midi à Montalieu

Toute aide est bienvenue ! Nul besoin d’être 
spécialiste. Contactez le secrétariat si vous 
pouvez participer sur un créneau entier ou 
partiel.

Samedi 21 Septembre

de 10 h à 12 h,

Au local

 Le grand lancement 
du SORTIR 2024-2025

(Accompagné du verre de 

l’amitié)
LO PARVI y tiendra un stand 

dimanche 22 septembre

Bijoux de nature
25 septembre – 9h30 à 11h 30

Les fruits des arbres et arbustes
Le 28 septembre – 14 h à 17 h
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